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GEOLOGIE ET TECTONIQUE DU PARC DE LESSE 
ET LOMME AU BORD SUDDU BASSIN 

DE DINANT (ROCHEFORT, BELGIQUE) 

par D. DELVAUX de FENFFE (*) 

RESUME. - La realisation d'une nouvelle carte geologique et structurale de la 
region du Parc de Lesse et Lomme (Han-sur-Lesse, Rochefort et Jemelle) nous a 
donne l'occasion de revoir localement la tectonique hercynienne de la partie 
meridionale du Bassin de Dinant. Les principaux elements tectoniques rencontres 
sont : 
- des structures longitudinales majeures (compression N-S ou NNO-SSE) qui compren­

nent des plis de plusieurs styles tectoniques et des failles normales, inverses 
et de chevauchement. 

- des structures transversales mineures dont certaines plus tardives ont ete 
provoquees par une compression est-ouest. 

Des precisions ont ete apportees sur la faille de Lamsoul qui se pro­
longe vers l'ouest jusqu'a Eprave et sur la faille de Forrieres qui a ete recon­
nue jusque Han-sur-Lesse ainsi que sur la signification tectonique de la "Klippe 
du Bois Niau". 

ABSTRACT. - Whilst preparing a new geological and struGtural map of the "Lesse 
et Lomme" Park (Han-sur-Lesse, Rochefort and Jemelle), we took the opportunity 
of re-examining the local hercynian tectonic of the south side of the Dinant 
bassin. The principal tectonic elements occuring are : 
- major longitudinal structures (N-S or NNW-SSE compression) with folds of several 

tectonic types; normal, reverse and thrust faults. 
- minor and late transversal structures, some of which have been caused by a late 

east-west compression. 
Details have been collected concerning the Lamsoul fault, which continues 

westward to Eprave, and the Forrieres fault, which has been followed as far as 
Han-sur-Lesse. The tectonic significance of the "Klippe du Bois de Niau" has been 
surveyed. 

INTRODUCTION. 
Tellin, Resteigne, Belvaux et Auffe. 

Suite a la reconnaissance par La carte g€ologique du sud de Belvaux est 
eDEN (1977) de la klippe du Bois Niau a bas€e en grande partie sur des travaux in€­
Auffe et d'une structure complexe dans la dits effectu€s par M. CDEN. En plus de la 
r€gion de Belvaux, il paraisskit imp€ratif carte geologique (planche I), nous avons 
de r€viser la carte g€ologique officielle dresse egalement une carte structurale 
au 1/40.000 afin de pr€ciser la structure (planche II) et des coupes seriees (plan­
de cette r€gion (planchettes de Grupont, che III). Les coupes ont ete construites 
Han-sur-Lesse, Rochefort et Wellin). Le a partir des donnees structurales proje­
probleme du prolongement vers l'ouest des tees sur Ie plan de coupe et nous avons 
failles de Lamsoul et de Forrieres au-dela choisi de les disposer en vue plongeante
de la vall€e de la Lomme €tait quant a lui de l'est vers l'ouest de maniere a mieux 
toujours pos€ (LEBLANC, 1956 et 1977). representer les structures qui dans l'en­

semble s'ennoyent vers l'ouest. 
L'interpr€tation g€ologique presen­

t€e ici est bas€e sur la cartographie d€­ LITHOSTRATIGRAPHIE. 
taill€e a l'€chelle 1/10.000 de la r€gion L'age des terrains consid€rescomprise entre Han-sur-Lesse, Eprave, va de l'Emsien au Frasnien. D'un pointRochefort, Jemelle, Forrieres, Wavreille, de vue purement lithostratigraphique, nous 

(*) Laboratoire de Geologie Generale, U. c. L., place Louis Pasteur 3, B-1348 Louvain-la-Neuve (Belgique) 

Adresse actuelle: Labofina, S.A. Centre de Recherches du Groupe Petrofina, 
Chaussee de Vllvorde, 100, B-1120 Bruxelles (Belgique). 
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avons distingue de bas en haut (tableau 
I) 

1.	 les "roches rouges de Winenne" au sens 
de Gosselet correspondant a l'Emsien 
moyen E2 d'ASSELBERGHS (1946, p. 246); 

2.	 les schistes et les gres correspondant 
a l'Emsien superieur E3 d'ASSELBERGHS 
(1946, p. 266); 

3.	 une serie couvinienne essentiellement 
schisteuse incorporant les unites A-I 
de GODEFROD (1968, pl. 6) ou les uni­
tes A-G de LESSUISSE (1979); 

4.	 un ensemble correspondant au sommet du 
Couvinien et forme des calcaires et 
calcschistes a Calceoles que precede 
de peu une petite barre de gres. Loca­
lement s'observent des lentilles reci­
fales associees dans ce cas a d'impor­
tantes masses d'encrinites (notees "L" 
sur la carte geologique, pl. I). 

Aux calcaires a Calceoles fait 
suite Ie Calcaire de Givet qui se subdivi­
se a son tour en deux grandes formations 

5.	 la formation de Charlemont qui a ete 
etudiee par PEL (1975), et qui appar­
tient au Givetien Gva; 

6.	 la formation de Fromelennes dont la ba­
se est marquee par un niveau de schis­
tes auquel correspond souvent une ligne 
de culture, et qui appartient au Give­
tien Gvb; 

7.	 les schistes fins ou peu noduleux de la 
base du Frasnien avec trois niveaux cal­
caires subordonnes dont seul Ie princi­
pal (Ie troisieme) est reporte sur la 
carte. Certaines surepaisseurs develop­
pees dans Ie principal horizon calcaire 
pourraient correspondre a des lentilles 
recifales (no tees "L" sur la carte); 

8.	 les schistes a nodules (niveau des re­
cifs de marbre rouge, type Saint Remy) 
suivis des schistes noirs dits "de 
Matagne". 

Une description plus detaillee des 
formations givetiennes et frasniennes est 
donnee par ERRERA et al. (1972), CO EN (1977) 
et HERBOSCH et al , (1983). 

Les phenomenes tectoniques obser­
ves interessent surtout l'ensemble calcai­
re epais de~Otlmetres forme par les cal­
caires a Calceoles et Ie Calcaire de Givet. 
Si les intercalatIons de schistei a la ba­
se de la formation de Fromelennessont trop 
peu epaisses pour jouer un role important 
lors de la deformation, par contre elles Ie 
sont suffisamment pour former un repere 
cartographique precieux. Au-dessus du cal­
caire, de Givet, 125 metres de schistes fins 
precedent Ie principal horizon calcaire 
frasnien; des lors, cet horizon n'est plus 
solidarise a la masse calcaire sous-jacente. 

Les contrastes lithologiques se 
marquent particulierement bien dans la mor­
phologie, ce qui permet des leves relative­
ment precis. 
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TECTONIQUE. 

La region du Parc de Lesse et 
Lomme se situe dans la partie meridionale 
du Bassin de Dinant qui est caracterisee 
par "une serie de plis en chaise descen­
dant vers Ie nord formes d'une succession 
de grands plats faiblement ondules et de 
paquets redresses ou renverses vers Ie 
nord" (ASSELBERGHS, 1946, pp. 517-522). 
Cette region a subi les effets du plisse­
ment hercynien et elle correspond a une 
zone de virgation (fig. 1). En effet, 
dirigee W-E a l'ouest du meridien de 
Jemelle, les couches prennent progressi­
vement la direction WSW-ENE a l'est du 
m@me meridien. Une serie de grands plis 
longitudinaux porte la largeur totale de 
la zone d'affleurement de la bande des 
calcaires givetiens et couviniens a plus 
de 10 km. Des structures mineures se su­
perposent transversalement aux grands 
p l i s , 
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Fig. 1 - Schema de localisation du Parc de Lesse 
et Lomme dans Ie contexte geologique du 
bord sud du Bassin de Dinant et de la 
Haute Ardenne. 

1 Faille de Lamsoul C Cambrien 
2 Faille de Vireux S Silurien 
3 Faille de Thanville Ge Gedinien 
4 Faille de Vencimont Si Siegenien 
5 Faille d' Opont Em Emsien 
6 Faille de Herbeumont M = Mesodevonien 

N = Neodevonien 

1. LES STRUCTURES TRANSVERSALES. 

Les plis longitudinaux sont globa­
lement cylindriques et peuvent etre droits, 
dejetes vers Ie nord et plus ou moins for­
tement deve r s es vers Le nord (terminologie 
selon FOUCAULT et RAOULT, 1980). Les £lancs 
des plis sont souvent a f Eec t e s de failles in­
verses ou normales. Dans la partie sud de 
la carte, la structure est singulierement 
compliquee par l'existence d'une faille de 
charriage qui supporte la klippe du Bois 
Niau (COEN, 1977) et Le larnbeau des Per e es . 

Les principales structures qui se 
succedent du nord au sud sont : 

- l'anticlinal du Gerny et la faille de la 
Martinette (faille inverse); 

- Ie synclinal de Rochefort et la faille 
de Jemelle (faille normale); 

- l'anticlinal de Sainte-Odile et la fail ­
le de Lamsoul (faille normale); 

- Ie synclinal de Han et la faille de 
Forrieres (faille inverse); 

- l'anticlinal de Wavreille; 

- Ie synclinal de Belvaux et la klippe du 
Bois Niau; 

- les anticlinaux des Boyes et d'Ochamp 
avec la faille de chevauchement-des 
Perees supportant Ie lambeau des Petees; 

- la faille du Chenet (faille inverse); 

- Ie synclinal de Resteigne. 

A. LESANTICLINAUX. 

L' anticlinal de Sainte-Odile a un 
profil qui varie d'est en ouest, de l'en­

> 

veloppe calcaire (coupe E-E') au coeur gre­
seux (coupe B-B'). La voute calcaire est 
formee de deux plis de style tectonique 
different : un pli droit qui dessine la 
terminaison periclinale d'Eprave et, dans 
son flanc nord, un pli fortement deverse 
vers Ie nord (l'anticlinal de Beauregard) 
qui provoque Ie renversement complet des 
couches. 

Ce renversement s'observe tres bien lors­

qu'on suit la bande calcaire longitudina­

lement depuis Eprave jusqu'a Jemelle.
 
Dans la vallee de la Lomme entre Jemelle
 
et Forrieres, les gres emsiens du coeur
 
anticlinal sont plisses de maniere beau­

coup plus serree que l'enveloppe calcaire
 
et l'anticlinal moderement deverse vers
 
Ie nord ne montre qu'un seul style tecto­

nique
 

L'anticlinal de Wavreille est en 
tout point semblable a celui de Sainte­
Odile. L'enveloppe calcaire montre aussi 
les deux styles tectoniques differents : 
un pli droit ou dejete et un pli fortement 
deverse vers Ie nord (peu marque ici). 
Dans Ie coeur greseux, l'anticlinal est 
unique, plus serre et relativement deverse 
vers Le nord. 

L'anticlinal des Boyes est une 
grande structure fortement deversee vers 
Ie nord qui affecte Ie flanc sud du syn­
clinal de Belvaux. De Wellin a l'ouest de 
la carte jusque Belvaux (fig. 2), les cou­
ches passent alternativement de la position nor­
male (pendage nord) a la position inver­
se (pendage sud) lorsqu'on les suit lon­
gitudinalement. Les mesures de stratifi ­
cation qui proviennent de la bande cal­
caire du Fond des Vaux a Wellin jusqu'a 
la coupe G-G' ont ete reportees sur deux 
stereogrammes. Elles se repartissent sur 
des grands arcs de cercle qui montrent 
que les inversions de pendage s'expliquent 
par l'existence d'un grand pli a surface 
axiale faiblement inclinee, qui s'ennoye 
tant6t vers l'ouest (Fond des Vaux) et 
tant6t vers l'est (coupe H-H'). Dans Ie 
Ry des Boyes, l'anticlinal s'ennoye a 
nouveau vers l'ouest et la surface axiale 
se redresse legerement; il finit par s'a­
mortir plus a l'est (coupe D-D'). 

L'anticlinal d'Ochamp est un an­
ticlinal droit situe au sud de l'anticli ­
nal des Boyes. II fait apparaitre les 
Calcaires de Charlemont entre la klippe 
du Bois Niau et Ie Lambeau des perees. 

B. LES SYNCLINAUX. 

Les synclinaux du secteur etudie 
sont du nord au sud : Ie synclinal de 
Rochefort, les synclinaux des Mazures et 
de Han, Ie synclinal de Belvaux et celui 
de Resteigne. 

Le synclinal de Rochefort est 
assez ferme et il passe d'un pli deverse 
vers Ie nord aux environs de Rochefort a 
un pli fortement deverse vers Ie nord pres de 
Jemelle. La charniere est bien visible 
dans une carriere de la societe LHOIST a 
Jemelle ou Ie synclinal apparait avec une 
surface axiale inclinee de 10 a 20° sud 
(fig. 3). Une grande faille normale 
court obliquement de la charniere et iso­
Ie Ie noyau synclinal de son flanc normal 
qui se trouve sureleve de 100 a 200 me~ 

tres. Immediatement au nord de la faille, 
Ie sommet des calcaires de Charlemont et 
les schistes de la base de la formation 

- de Fromelennes ont un pendage nord de 20 
a 30°; plus au nord, les couches passent 
a l'horizontale avant de s'incliner vers 
Ie sud a proximite de la faille de la 
Martinette. Dans les environs de Jemelle, 
les calcaires givetiens forment donc deux 
synclinaux de style tectonique different : 
l'un etant fortement -deverse vers Ie nord 

83
 



NORD 

COUPES SERIEES DE L'ANTICLINAL DES BOYES 

SUD 

o 

--"~""\~-
J 

sec 
I 

20' 

Chil••U ell. 

• = lurl.CI ull'l C 

C = I.' 
...,.. .,."e.g. 
~Plono'_l •• 1•• 
_ . tr.e. ell"or." ..... 

"0 -l--an'lell"" Jr'l'"'ClI"" dftlll 

_~ .:::II"a. lo".~:~~ ~,;,~::~;, 

DES BOYES 

......TlCL ....... L 

Fig. 2 - Evolution longitudinale de l'anticlinal des Boyes entre Belvaux et Wellin. Catte tectonique, 
coupes seriees et stereogrammes (hemisphere inferieur). Le plongement axial eyolue de la 
coupe H-H' pres de Belvaux (plongement est) au Fond des Vaux a Wellin (plongement ouest), ce 
qui donne une allure courbe a la zone d'affleurement de la trace du plan axial. 

Carriere oe s at tectee des e ts . Lhoist a Jemelle. 
Faille de 

Faille de la Martinette 
Jemelle 1/1I Synclinal de I V 

Gva// Rochefort I~','/ I 

~, 
1'1/ - -(i) I1 5 0 m I V/~'" _~ 

frl = schlSte. tr asntens ~ 
Gva;:;;:Formallon de Fromelennes I -A 
Gvb=Formatlon de Charlemont 

Synclinal de Rochefort. oes s m c apres 
photograph I. 

et tres ferme tandis que l'autre est 
droit et beaucoup plus ouvert. 

Le synclinal de Han est relati­
vement ouvert dans les environs de Han­
sur-Lesse et il est separe d'un petit syn­
clinal annexe (Ie synclinal des Mazures), 
par la faille de Forrieres (coupes G-G' et 
F-F'). Dans la vallee de la Lomme, Ie 
synclinal de Han est borde par la faille 
de Lamsoul au nord et par la faille de 
Forrieres au sud. Le profil du synclinal 
est plus ou moins fortement deverse vers 
Ie nord (coupes A-A' a G-G'). 

Le synclinal de Belvaux est le­
gerement deverse vers Ie nord et accuse 
une virgation vers Ie nord-ouest entre 
Belvaux et Wavreille; la terminaison peri­
clinale est affectee de plusieurs petites 
failles. 

Le synclinal de Resteigne a l'ex­
tr€me sud de la carte est separe du lambeau 
des Perees par la faille inverse du Chenet. 
D'ouest (coupe H-H') en est (Ry des Boyes, 
coupe E-E'), Ie flanc sud de ce synclinal 
se deverse de plus en plus vers Ie nord, 
jusqu'au retournement complet. 

C. LES FAILLES NORMALES. 

Fig. 3 - Coupe du synclinal de Rochefort a Jemelle. 
La surface axiale est faiblement inclinee 
(pli dejete) et une faille normale a pro­
voque l'affaissement de la zone charniere 
par rapport au flan~ normal. 

La faille de Lamsoul est un ac­
cident tectonique important qui fait la 
limite entre les gres emsiens du coeur an­
ticlinal de Sainte-Odile et les calcaires 
et schistes givetiens et couviniens du 
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synclinal de Han. Elle a attire l'atten~ 
tion des geologues des Ie debut du siecle 
lors du leve des planchettes de Nassogne 
(186) et de Marche (177) de la carte geo­
logiques de Belgique au 1/40.000. 
ASSELBERGHS (1946) admettait deja l'allu­
re a forte pente et Ie caractere normal 
de la faille de Lamsoul qui est actuelle­
ment bien connue de WAHARDAY a l'ENE jus­
qu'a la vallee de la Lomme entre Forrieres 
et Jemelle a I'WSW (LEBLANC, 1956 et 1977 
et VANDENVEN, 1973 et 1975) mais son pro­
longement occidental est toujours inconnu. 
Selon VANDENVEN (1973) et LEBLANC (1977), 
la faille aurait joue verticalement par 
effondrement de la levre sud avec une am­
plitude croissante de l'est vers l'ouest, 
atteignant 1000 a 1300 metres dans la 
vallee de la Wamme a 6 km a l'est de la 
vallee de la Lomme. Dans la vallee de la 
Lomme, Ie rejet de la faille de Lamsoul 
serait de 1000 metres au plus, selon 
LEBLANC (1977). Toutefois, nos propres 
observations dans la region comprise entre 
Jemelle et Forrieres nous conduisent a es~ 

timer Ie rejet en cet endroit d'une ampli­
tude n'excedant pas 600 metres (coupe 
B-B'). Cette difference provient du fait 
que LEBLANC (1977, coupe 4) considerait 
que les gres de l'Emsien superieur forment 
deux digitations a l'ouest de la Lomme et 
se redressent a proximite de la faille. 
En realite les gres se mettent en plateure 
dans Ie flanc nord de l'anticlinal de 
Saint-Odile et replongent ensuite juste 
avant la faille. Notre trace geolpgique 
rejoint celui d'Asselberghs (1946). La faille de 
Lamsoul a ete Le siege d'exploitations de gal.ene 
dansla va l l ee de la Lomme (LEBLANC, 1977). 

A l'ouest de la vallee de la 
Lomme la faille de Lamsoul devrait pas- , 
ser d~ns les schistes couviniens mais elle 
y restera sand doute longtemps invisible 
a cause de la pauvrete en affleurements. 
Son existence y est neanmoins suggeree par 
la trop faible largeur d'affleurement des 
schistes (500 metres) compte tenu de leur 
epaisseur (600 metres) et de l'allure des 
gres sous-jacents (20 a 60° sud). 

A proximite d'Eprave, la terminai­
son cal caire de l'anticlinal de Sainte­
Odile est disloquee longitudinalement par 
une faille dont Ie rejet est egalement 
normal (coupe F-F' et G-G'). On pourrait 
y voir la reapparition de la faille de. 
Lamsoul apres son passage da~s les SChIS: 
tes couviniens comme l'a d'alileurs sugge­
re LEBLANC (1956). Pres d'Eprave, Ie plan 
de faille principal est accompagne de cas­
sures secondaires qui delimitent des pe­
tits fragments entralnes lors de l'effon­
drement du compartiment sud et qui so~t 

jalonnees de mineralis~tions.e~ ~l~~rlne 
et de breches et calcaIres SIlIcIfIes. 

La faille de Lamsoul, connue de 
WAHARDAY jusqu'a la vallee de la Lomme, 
se prolongerait donc au moins jusqu'a 
Eprave. L'amplitude de s~n rej~t ~a 
croissant d'est en ouest Jusqu'a depasser 
les 1000 metres et pour decroltre ensuite 
vers l'ouest, atteignant 100 a 200 m~tres 

dans la terminaison perianticlinale 
d'Eprave. La faille de Lamsoul devient 
ainsi connue longitudinalement sur pres 
de 27 km. 

Au nord de Jemelle dans une car­
rIere deja decrite des Ets LHOIST (Fig. 
3) Ie synclinal de Rochefort dejete vers 
le'nord est recou~e par une faille n?rma­
Ie inclinee de 60 vers Ie sud et qUI 
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court obliquement a La cha rrri e r e . Le plan 
de faille principal est accompagne ~'un 
cortege de petites cassures second~lres. 
Les miroirs montrent de belles strles de 
glissement orientees dans Ie sens de la 
plus grande pente; on observe e?aleme~t 
un rebroussement des couches qUI conflrme 
Le sens normal du rejet. La valeur du rejet se­
rait de 100 a 200 metres. La faille ne figure pas 
sur la carte geologique de Belgique au Y4? .000 et 
nous proposons de lui donner Ie nom de Fai.L'Ie de 
Jemelle". 

La decouvErte de la faille de 
Jemelle et Ie prolongement ouest de la 
faille de Lamsoul menent a penser que les 
failles normales representeraient un carac­
tere tectonique important de ce secteur du 
bord sud du Bassin de Dinant. 

Nos observations et celles de 
LEBLANC (1965 et 1977) montrent que Ie 
plan de fracture principal des failles 
normales est souvent accompagne de petites 
cassures secondaires et que des lambeaux 
de terrains ont ete detaches des comparti­
ments principaux et entralnes dans l'ef­
fondrement des blocs sud. De tels pheno­
menes appuient l'idee que les failles nor­
males sont apparues lors d'un episode tar­
dif de distension regionale comme Ie sug­
gere LEBLANC (1977). 

Un petit accident longitudinal 
dans la voute de l'anticlinal de Wavreille 
dans Ie Bois de Boine au sud de Han, est 
connu souterrainement dans les grottes de 
Han (COEN, inedit) et en surface, ou il 
est associe a une silification secondaire 
des calcaires encaissant; il provoque un 
leger affaissement du compartiment sud et 
son rejet est normal. 

D. LES FAILLES INVERSES. 

La faille de la Martinette re­
double Ie flanc nord du synclinal de 
Rochefort. Une belle coupe pres de 
Rochefort au lieu dit "La Martinette" mon­
tre les catcarres de Fromelennes rcb rous s es 
au contact de la faille dans Ie sens d'un 
relevement du compartiment sud (coupe D-D: 
et fig. 4). Cet affleur~ment montr~ aUSSI 
que la faille de la Martlnette est a forte 
pente sud et qu'elle a 
inverse. 

La faille de 
Ie synclinal de Han sur 
Elle n'etait connue que 

des lors un rejet 

Forrieres recoupe 
toute sa longueur. 
dans la vallee de 

F.We Cl818 MARTIHEllE 

Fig. 4 - Affleurement de la faille de la Martinette 
qui redouble Ie flanc nord du synclinal de 
Rochefort (faille inverse) et de petits 
plis d'entrainement deverses vers Ie nord. 



la Lomme pres de Forrieresou elle a pro­
voque Ie soulevement du compartiment sud 
co ns t i tue des Calcaires a CaLceo l es , par 
rapport aux calcaires de Charlemont du 
noyau synclinal de Han (coupe B-B' et 
A-A'). Nous la considerons comme une 
faille inverse bien que son inclinaison 
ne soit pas observable. La faille de 
Forrieres reapparalt a l'ouest aux envi­
rons du meandre abandonne de la Lesse ou 
elle redouble Ie flanc nord du synclinal 
de Han (coupe E-E'). Pres de Han, elle 
redouble Ie synclinal lui-meme en provo­
quant l'apparition d'un petit synclinal 
secondaire (Ie synclinal des Mazures, 
coupes G-G' et F-F') et son rejet appa­
rent, calcule au niveau de l'horizon cal­
caire principal de la base du Frasnien, 
est normal alors que partout ailleurs il 
est inverse. Cette anomalie est probable­
ment due a un phenomene de disharmonie ac­
compagnant Ie jeu de la Faille. Le rejet 
de la faille de Forrieres ne doit pas de­
passer 200 metres et son parcours est le­
gerement oblique a l'axe du synclinal de 
Han. Dans la vallee de la Lomme, elle 
borde Ie synclinal du c6te sud tandis que 
dans la vallee de la Lesse, elle en affec­
te Ie flanc nord. On peut done conside­
rer qu'elleest posterieure a la formation 
du synclinal Plus a l'est, la faille de 
Forrieres a ete reconnue dans la tranchee 
"Distrigaz" entre Hargimont et Nassogne 
(VANDENVEN, 1973); elle y aurait une allu­
re tres redressee et provoquerait la re­
montee du compar!iment sud par rapport au 
compartiment nord. L'amplitude dli rejet 
de la faille de Forieres en cet endroit 
n'est malheureusement pas estimable mais 
la faille devient ainsi connue sur plus de 
9 km depuis Han-sur-Lesse jusqu'au meri­
dien de Nassogne. 

Au sud de Belvaux, la faille de 
Chenet provoque l'isolement du lambeau 
de chevauchement des Perees en relevant 
Ie compartimentsud et en y decouvrant son 
substratum (coupes G-G', F-F' et E-E'). 

E. LA KLIPPE DU BOIS NIAU ET LE LAMBEAU 
DES PEREES. 

La klippe du Bois Niau est une 
cuvette de calcaire givetien isolee de 
toute part et qui repose sur les schistes 
frasniens en dressants renverses (CGEN, 
1977). Elle est constituee des series in­
ferieures de la formation de Fromelennes 
en forme de synclinal tres ouvert plon­
geant de 100 vers l'est (coupes H-H' et 
G-G') . 

Le lambeau des Perees est consti­
tue du synclinal des Perees forme par les 
calcaires de la formation de Charlemont, 
supporte par la faille des Perees et limi­
te au sud par la faille inverse du Chenet. 
De la distribution des affleurement dans 
Le promontoire entre la Less e et Le Ry des 
Boyes, nous pouvons conclure que la pente 
de la faille des Perees n'excede pas (en 
cet endroit) 45 0 sud. Vers l'ouest, la 
faille acquiert une direction submeridien­
ne tandis que l'amplitude du rejet augmen­
te : ce sont des niveaux de plus en plus 
inferieurs de la formation de Charlemont 
qui viennent au contact des calcaires de 
Fromelennes qu'ils chevauchent (coupe 
E-E'). La concordance d'allure des cou­
ches de part et d'autre de l'accident, 
leur faible angle avec la surface de fail­
le et la courbure de celle-ci s'expliquent 

par une deformation synforme de l'ensemble 
selon un axe plongeant de 20 0 vers l'est 
dans la vallee de la Lesse (coupe G-G') et 
de 6 0 vers l'ouest dans Ie ravin des Boyes 
(coupe E-E'). La faille des Perees recou­
pe Ie flanc normal de l'anticlinal des 
Boyes (pli fortement deverse vers Ie nord) 
et elle tronque Ie synclinal allochtone; 
elle est done posterieure aux plis forte­
ment de ve r s es ) . 

Les deux lambeaux de chevauche~ 

ment sont constitues de couches en posi­
tion normale et reposent sur un autochtone 
contenant des series plus recentes. Des 
lors, la klippe du Bois Niau et Ie lambeau 
des Perees appartiendraient a une meme uni­
te tectonique que nous proposons d' appeler: 
l'unite chevauchante des perees. Les cal­
caires de la Klippe sont biseautes a un ni­
veau stratigraphique superieur a celui des 
Perees, et Ie lambeau des Perees est lui­
meme plus etendu que la klippe du Bois 
Niau; ce qui semble indiquer que leur ori­
gine doit etre recherchee plus au sud, au­
dela de la faille du Chenet, sans doute 
dans la depression des schistes couviniens 
au sud de Resteigne. 

La faille inverse du Chenet, en 
provoquant Ie relevement du compartiment 
sud, a amene l'autochtone au niveau d'af­
fleurement. Immediatement au sud de la 
faille, vient un petit synclinal deverse 
vers Ie nord dont Ie deversement s'accen­
tue d'ouest en est jusqu'au retournement 
complet des couches. La signification 
d'un tel style n'est pas tres claire mais 
~l aurait pu etre acquis par l'entralne­
ment des couches sous l'effet du chevauche­
ment surincombant. 

Entre Ie lambeau des Perees et 
la klippe du Bois Niau, l'autochtone reap­
parait dans l'anticlinal droit d'Ochamp. 
La faille des Perees forme done une voute 
au-dessus de l'anticlinal d'Ochamp et deux 
cuvettes en dessous des lambeaux de forme 
synclinale. L'ondulation de la faille des 
Perees, la concordance d'allure et l'embol­
tement des structures de part et d'autre 
de la surface de chevauchement suggere que 
l'ensemble a ete plisse posterieurement au 
chevauchement par une deformation en plis 
droits ouverts. 

La faille du Chenet qui disloque 
tout Ie lambeau des Perees est clairement 
posterieure au chevauchement. 

Le mecanisme du chevauchement 
ressemble davantage a un decollement de 
1 'ensemble calcaire givetien et couvinien 
du noyau eodevonien de 1 'anticlinorium ar­
dennais, suivi d'un glissement vers Ie sud. 
Le decollement aurait ete favorise par l'e­
paisse serie des schistes couviniens inter­
cales entre les gres eodevoniens et les 
calcaires du Devonien moyen. 

L'amplitude du chevauchement ne 
peut etre calculee avec precision mais Ie 
decal age de la 1 imi te Char'Iemontr-Promel.ennes 
entre la klippe du Bois Niau et l' autochtone au ni­
veau de la faille du Chenet suggere que Le depla­
cement vers Ie nord atteint pres de 1500 
metres (coupe G-G'). 

Si Ie chevauchement des Perees 
s'enracine dans les schistes couviniens au 
sud de Resteigne, il est a noter que la 
faille chevauchante de Thanville au sud de 
Beauraing (ASSELBERGHS, 1946, p. 520) se 
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situe dans Ie prolongement ouest du che­
vauchement des Perees et pourrait avoir 
une relation avec celui-ci; mais Ie rac­
cord entre les deux accidents devrait en­
core etre prouve. 

F.	 LES STRUCTURES LONGITUDINALES 
DISCUSSION. 

Dans la reglon du Parc de Lesse 
et Lomme, nous avons mis en evidence une 
serie d'elements structuraux importants 
dont la signification tectonique et les 
relations mutuelles peuvent aider a carac­
teriser la phase majeure de l'orogenese 
hercynienne. 

L'existence d'une faille de che­
vauchement est un fait nouveau dans cette 
region et il serait necessaire d'en re~ 
prendre l'etude afin de preciser son ex­
tension laterale et son lieu d'enracine­
ment. Les failles inverses se succedent 
assez regulierement du sud au nord et 
elles paraissent clairement posterieures 
au chevauchement des Perees. Les failles 
normales correspondent a un episode de 
distension qui marquerait la fin de la 
phase majeure de l'orogenese hercynienne. 

Les relations entre les plis et 
les failles sont moins claires mais on 
relevera cependant que Ie chevauchement 
des Perees est posterieur a l'anticlinal 
des Boyes, qui est un pli fortement 
deverse vers Ie nord. La surface 
de chevauchement a ete vraisemblablement 
plissee selon un style en plis droits ou­
verts. La faille de Forrieres (faille 
inverse) recoupe Ie synclinal de Han obli ­
quement a son axe et lui est par conse­
quent posterieure; elle serait cependant 
contemporaine de la formation du petit 
synclinal des Ma zure s , La faille de 
Lamsoul (faille normale) recoupe l'anti ­
clinal de Wavreille obliquement a son axe 
(pli droit a ~ejete). 

Les grands plis longitudinaux ont 
un profil assez complexe qui change pro­
gressivement d'ouest en est, lorsqu'on 
passe de l'enveloppe calcaire au noyau 
greseux eodevonien. Dans les calcaires, 
la succession typique est du sud au nord 
un anticlinal droit ou dejete vers Ie 
nord un anticlinal fortement deverse 
vers'le nord et un synclinal moderement 
deverse vers Ie nord ou un synclinal for­
tement deverse suivi d'un anticlinal 
droit. L'importance relative des deux sty~ 
les est inegal; au nord de Belvaux, Ie pll 
fortement deverse associe a l'anticlinal 
droit de Wavreille est peu marque tandis 
qu'au sud, c'est l'anticlinal fortement 
deverse des boyes qui est la structure 
majeure. 

Les noyaux greseux des anticlinaux 
ne montrent par contre que des plis mode­
rement deverses vers Ie nord. Le profil 
des synclinaux evolue d'ouest en est dans 
Ie sens d'un deversement plus prononce et 
d' un dedouhLemerrt allant j usqu' a I ' association 
d'un pli fortement deverse avec un pli droit 
(synclinal de Rochefort a Jemelle). Une sembla­
ble accentuation du deversement des plis 
a deja ete de~rite par BELLIERE (1954) 
entre Hamoir et Durbuy ou elle s'accompa­
gne d'un resserrement des structures avec 
l'apparition de failles inversees~ De 
plus, l'association d'un pli' fortement 

deverse avec des pl i s droits e ta i t de ] a 
connue a la Porte de France a Giver (BONTE 
et RICOURT,. 1951 et WATERLOT ei: at., 1973, 
pp . 19 e t 48). 

On pourrait expliquer l'existen­
ce de plusieurs styles de plis par un phe­
nomene de disharmonie entre les gres eode­
voniens et les calcaires mesodevoniens qui 
se serait manifeste lors du plissement 
principal. Dans ce cas, les deux styles 
de plis presents dans les calcaires se­
raient pratiquement contemporains et cor­
respondraient au pli unique dans les anti ­
clinaux greseux. Cependant, en etudiant 
les relations entre l'anticlinal fortement deverse 
des Boyes et l'anticlinal droit d'Ochamps 
vis-a-vis du chevauchement des Perees, il 
s'avere que ces deux styles appartiennent 
a des episodes de deformation dis tincts 
qui se succedent dans Ie temps. 

En considerant l'ensemble des 
donnees structurales resumees ci-dessus, 
nous sommes amenes a l'idee d'une deforma­
tion progressive et continue au cours de 
laquelle une serie de phenomenes tectoni­
ques se sont relayes au fur et a mesure 
que Ie champ de contrainte evoluait. Tou­
tes les structures longitudinales Mont 
alors partie d'une meme grande phase de 
deformation ou chaque type de structure 
est l'expression d'un etat de contrainte 
determine sous l'effet d'une compression 
generale S-~. Pour Ie Parc de Lesse et 
Lomme, nous pouvons proposer comme chro­
nologie d'apparitiondes types de structu­
res longitudinales : 

1.	 les plis fortement deverses vers Ie 
no-rd; 

2.	 Ie chevauchement des Perees; 
3.	 les p Lis droi ts ou de j e t es vers Le nord; 
4.	 les failles inverses a forte pente sud 

(eventuellement contemporains des plis 
droits) ; 

5.	 les failles normales subverticales ou 
a forte pente sud, par endroits mineralisees. 

Cette succession d'evenements 
tectoniques implique une evolution conti ­
nue de la deformation au cours de la phase 
majeure de l'orogenese hercynienne. Les 
plis fortement deverses vers Ie nord im­
pliquent un plan d'aplatissement incline 
assez faiblement vers Ie sud et Ie chevau­
chement fait appel a un cisaillement du 
sud vers Le nord. Les plis droits ou deje­
tes vers Ie nord sont co-axiaux aux pre­
miers plis mais Ie plan d'aplatissement 
s'etant redresse, ils redeforment les 
structures pre c edemme nt fo rmee s , Les fail ­
les inverses temoignent de l'existence d' 
une compression avec un leger cisaille­
ment et les failles normales procedent d' 
un phenomene de distension et de reequili ­
brage des masses rocheuses qui marque la 
fin de la phase majeure de l'orogenese 
hercynienne. 

2.	 LES STRUCTURES TRANSVERSALES. 

Des structures tectoniques mi­
neures et localisees se sont developpees 
obliquement- ou perpendiculairement aux 
structures longitudinales. 

A.	 OBSERVATIONS. 

.' La terminaison periclinale de
 
l'anticlinal de Wavreille est fortement
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disloquee entre Han et Belvaux. La struc­
ture du massif de Boine est dominee par 
une petite faille longitudinale et par Ie 
pli-faille du Dome qui ont ete tous deux 
observes dans les grottes de Han. Le pli­
faille qui explique la genese de la salle 
du Dome est decrit par SOROTCHINSKY (1939) 
comme un pli transversal associe a un le­
ger chevauchement du massif est sur Ie 
massif ouest (fig. 5). La zone failleuse 
constituee de roche broyee ou intensement 
plissee atteint pres de 20 metres d'epais­
seur dans la salle du Dome. Cette struc­
ture affecte en realite l'anticlinal de 
Wavreille dans toute sa largeur. Du cote 
nord, Ie pli-faille du Dome se marque en 
surface par un rejet de la limite supe­
rieure des calcaires de Fromelennes tan­
dis que du cote sud, onn'observe qu'une 
simple virgation des couches accompagnee 
d'un redressement jusqu'a la verticale. 

Plj du Doma d apres C.SOROTCHINSKY (1939), grollesde Han. 

....', -, """'\'" \\\\ \ \ \, ,I 
-, ,'{ ,\ \ \ \\ \ \" " \ \ \ ", \ ~ \ I : ~ 

o 10 20 30m 
! I I I 

ESE WNW 

Fig. 5 - Pli-faille du dome dans les grottes de 
Han, associe a un chevauchement du massif 
est sur Ie massif ouest. Cet accident 
transversal affecte l'anticlinal de 
Wavreille sur toute sa largeur dans sa 
terminaison periclinale (Bois de Boine). 

L'anticlinal de Wavreille reappa­
ra'i:t comp l e t ement dans l.e massif de Tunnont 
avec une direction axiale E-W. La char­
niere anticlinale constitue un magnifique 
a ff l e uremen t dans la cluse du Ry d'Ave; 
une orientation axiale SE-NW, elle est 
totalement desaxee par rapport a la direc­
tion generale E-W. Apres une faille E-W 

ra i ne r a l i.s ee en barytine et en galene (VAN DE 
ROY, 1983, l'anticlinal de Wavreille re­
trouve sa direction axiale premiere dans Le 
massif des Grignaux, lui-meme borde par 
deux failles N-S amouvemerrt suppose vertical. 

La terminaison periclinale de 
Sainte-Odile est aussi cdmpliquee par des 
dislocations tardives. La faille de 
Lamsoul avec ses petites fractures anne­
xes a deja ete decrite comme une faille 
longitudinale normale provoquant l'effon­
drement du compartiment sud. line serie 
de petites failles transversales aux cou­
ches semble provoquer l'affaissement de L'ext.re­
mite ouest de la voute calcaire. 

line petite structure d'interfe­
rence existe dans la vallee abandonnee de 
la Lesse en amont de Han (fig. 7). Elle 
se marque sur la carte geologique par un 
curieux trace en gueule de requin de la 
limite superieure de la formation de 
Fromelennes. Dans un flanc d'un petit pli 
longitudinal (axe AI est-ouest), une dis­
persion stereographique des mesures de 
stratification denote un replissement nord­
sud des couches (axe A2), tandis que dans 
l'autre, Ie nombre des mesures est trop 
faible pour pouvoir l'observer. 

Coupe E-E': Plissemen!s superposes dans la Ohave e aHan 

209.4 210.0 E 

Forrieres 
Faille ~ 91.6
 

--'85 - - ~1 42 Gvb
 

20~""''''''39 32 20~ --.. 64 36
 
Fr1 1.. 47 91.4 

---~ 

E' 

N 
Pendage des couches (SO)

i~ • 'Plongement axial a A. • Axe c etcute 

Fig. 7 - Plissements superposes dans la vallee 
abandonnee de la Lesse a Han. 
Replissement nord-sud (axe A2) d'un petit 
pli est-ouest 'associe au plissement lon­
gitudinal (axe AI). 

A: Les Grignaux B; Cluss du Ry d"Ave C: Turmont 

50= atratilication D::axe • = surface, axial, ' 

Fig. 6 - Terminaison periclinale de l'anticlinal de Wavreille : change~ents brutaux'dedirectiQn 
axiale entre Ie massif des Grignaux, la Cluse du Ry d'Ave et Ie massif de Turmont entre 
Han et Auffe. 
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La faille des Boyes qui redouble 
localement Ie flanc sud du synclinal de 
Belvaux doit etre consideree comme un eve­
nement tardif en rapport aux structures 
longitudinales bien que sa signification 
soit encore obscure. Lorsqu'on considere 
Ie rejet apparent au niveau de la forma­
tion de Fromelennes, il est senestre, mais 
lorsqu'on l'estime au moyen du principal 
horizon calcaire du Frasnien, il est dex­
tre. De plus, en rive droite du ravin du 
Ry des Boyes, un grand rocher laisse devi­
ner un pli dans Ie flanc sud renverse du 
synclinal de Belvaux, qui est accole a la 
faille des Boyes (fig. 8). Ce pli amene 
localement a un retournement complet des 
couches et est nettement posterieur au 
grand anticlinal des Boyes. 

Coupe E-E'; ever du ravindes Boyes 

Fig. 8 - Redoublement du flanc sud renverse du 
synclinal de Belvaux par la faille des 
Boyes d'importance mineure, qui est 
oblique a la direction longitudinale. 
Un petit pli lui est accolle, qui pro­
voque le retournement complet des cou­
ches dans le compartiment nord. Le 
plan axial de ce petit pli est incline 
as s e z fo r t ement; sur ce1.ui de l'anticli ­
nal rles ROyAs s i.tue plus au sud. 

Les nombreuses petites failles 
transversales aux couches sont observables 
dans les exploitations de calcaire des 
carrieres LHOIST a Jemelle et du Fond des 
Vaux a Wellin. Ces failles ont ete provo­
quees par des decrochements subverticaux 
et des mouvements de distension comme Ie 
montre des stries de glissements fortement 
inclinees et des plaquages de calcite en 
cristaux bien developpes dans les plans de 
faille. 

B. DISCUSSION. 

Les structures transversales sont 
tres localisees et d'importance mineure 
mais elles temoignent de l'existence de 
mouvements tectoniques tardifs. Le pli ­
faille du Dome est la consequence d'une 
compression est-ouest assez vigoureuse. La 
virgation brutale de la charniere de l'an­
ticlinal de Wavreille entre les massifs de 
Turmont et des Grignaux a une significa­
tion tectonique moins claire mais il est 
possible que des contraintes orientees 
est-ouest en soient responsables. Des de­
formations tardives issues d'une compres­
sion est-ouest sont deja connus au front 
de la faille du Midi (BEUGNIES et COLBEAUX, 
1977 et COLBEAUX, 1979) et dans les massifs 
cambriens de Rocroi et de Givonne ainsi que 
dans leur couverture eodevon i enne (BEUGNIES, 
1983). 

Les failles transversales sont 
nombreuses dans les calcaires couviniens, 
devoniens et frasniens; elles peuvent 
avoir des rejets negligeables mais parfois 
les deplacement sont suffisants pour se 
marquer sur la carte geologique. 

La region du Parc de Lesse et 
Lomme fait partie du district metallifere 
du SW du synclinorium de Dinant OU de nom­
breux indices et exploitations de faible 
tonnage en Pb, Zn, Ba et F sont connus de­
puis longtemps (de MAGNEE, 1967 et 
BARTHOLOME et aZ., 1979). Les mineralisa­
tions sont constituees de marcasite, bary­
tine, fluorine, calcite, dolomite et 
quartz, elles sont Ie plus frequemment as­
sociees aux calcaires givetiens et se pre­
sentent en filons lies a des failles 
transversales essentiellement verticales 
(PREAT et aZ., 1983) et a des failles lon­
gitudinales normales (LEBLANC, 1977; VAN 
DE ROY, 1983; COEN, 1983 et nos observa­
tions). Les principaux gisements du Parc 
de Lesse et Lomme se situent J. Ave et Auffe, 
Res te i gne, Rochefort et Porrieres (CALEMBERT et 
VAN LECKWIJCK, 1942). La genese de ces 
mineralisations serait due a des remon­
tees de fluides mineralisants lors de mou­
vements orogeniques tardifs de l'orogene~ 

se hercynienne (PREAT et aZ., 1983). La 
presence de mineralisations dans des fail ­
les longitudinales normales et dans des 
failles transversales serait un argument 
pour associer ces deux types de faille a 
un meme mecanisme de distension de la fin 
de l'orogenese hercynienne. 

3. REMARQUES. 

Le comportement des couches geo­
logiques vis-a-vis des deformations depend 
de leur nature et de leur position strati ­
graphique. Entre les gres eodevoniens et 
les calcaires il y eut une im­
portante disharmonie de plissement favori­
see par l'epaisse couche de schistes qui 
les separent (600 metres). Le petit hori­
zon calcaire frasnien est desolidarise des 
calcaires givetiens par 125 metres de 
schistes; il a ete pince dans les syncli ­
naux et refoule vers les vofites anticlina­
les ou il dessine des plis disharmoniques 
(anticlinal du Gerny, coupe E-E' et anti ­
clinal de Sainte-Odile, coupe G-G'). 

En de nombreux endroits dans les 
gres et les calcaires, les surface de 
stratification presentent des stries de 
glissement orientees dans Ie sens de la 
plus grande pente. Cela implique un glis­
sement des strates les unes sur les aut res 
lors du plissement principal comme Ie pro­
pose BELLIERE (1954). Mises sur stereo­
gramme, les mesures de strie de glissement 
relevees dans l'anticlinal de Sainte-Odile 
entre Jemelle et Forrieres se disposent 
dans un plan normal a l'axe du pli (fig. 
9) . 

Des indices d'etirement sont 
visibles au sein des schistes couviniens 
pres de la gare de Jemelle, dans Ie flanc 
inverse de l'anticlinal de Sainte-Odile. 
Des bancs greseux noyes dans les schistes 
sont boudines selon une direction sensi­
blement parallele a celIe du plissement 
principal (fig. 9). 
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Anticlinal de Sainle-Odile, coupe a-a; 
microlecloniQue 

6=0 axe de boudinage O=axe cu pli 
dans le tranc inverse 

Fig. 9 - Stereogramme - hemisphere inferieur des 
stries de glissement sur la stratifica­
tion et des axes de boudinage observes 
dans l'anticlinal de Sainte-Odile entre 
Jemelle et Forrieres. 

4. PERSPECTIVES. 

Dans un cadre geologique plus 
etendu, les structures rencontrees dans 
Ie Pare de Lesse et Lamme se retrouvent 
en d'autres endroits du domaine hercynien 
franco-beIge. Les deformations transver­
saLes tardives se rencontrent du front de 
la Paille du Midi jusqu'a la Haute Ardenne 
(BEUGNIES et COLBEAUX, 1977; COLBEAUX, 
1979 et BEUGNIES, 1983). Les failles de 
chevauchement a faible pente sont une des 
caracteristiques principales du front nord 
de la chaIne hercynienne; se succedent du 
sud au nord: les failles d'Herbeumont, 
de la Carbonniere-Opont, de Vencimont et, 
juste a l'ouest du Pare de Lesse et Lomme, 
dans Ie prolongement du chevauchement des 
Boyes, la faille de Thanville (ASSELBERGHS, 
1946, pp. 489-494; ASSELBERGHS, 1946, pp. 
511-512 et BEUGNIES, 1983; ASSELBERGHS, 
1946 pp. 513-516; ASSELBERGHS, 1946, p. 
520): La plus septentrionale (la Paille 
du Midi) qui a provoque Ie chevauchement 
du Bassin de Dinant sur Ie Bassin de Namur, 
forme la surface de discontinuite majeure 
observee en sismique sous Ie bassin de 
Dinant (GRAULICH, 1980) et a ete recoupee 
recemment par Ie sondage de Porcheresse 
vers 5000 metres de pro£ondeur (information 
inedite). Sous la partie mediane du Bassin 
de Dinant, la faille de Midi serait subho­
rizontale et sous la bordure sud, elle 
s'inclinerait fortement vers Ie sud 
(GRAULICH, 1980). La faille des Perees 
s'apparente a ce systeme de failles chevau­
chantes bien qu'elle n'ait qu'un rejet mo­
deste. 

Les failles longitudinales inver­
ses a forte pente sud dont nous avons mon­
tre la posteriorite vis-a-vis du chevauche­
ment des Perees sont frequentes dans Ie 
bord sud du Bassin de Dinant et sapresentent 

en une serle de failles paralleles entre 
elles et relativement rapprochees. La 
tranchee Distrigaz entre Hargimont et 
Nassogne a rencontre du sud au nord : les 
failles inverses de Nassogne, de Porraeres 
et de On qui se situent dans Ie prolonge­
ment oriental du Pare de Lesse et de 
Lomme (VANDENVEN, 1973). La region.co~­
prise entre Hamoir et Durbu~, c~nst~tuee 
des calcaires et schistes mesodevonlens 
comme dans Ie Pare de Lesse et Lomme, pre­
sente une serie de failles paralleles aux 
axes des plis, subverticales ou a forte 
pente sud et de rejet invers~ qui ~ont en 
relation directe avec des pilS drolts ou 
faiblement dever s es vers Le nord (BELL IERE , 
1954). A l'ouest du Par~ de Lesse et . 
Lomme Ie forage de NeUVIlle dans la plaI­
ne de'Pocant a rencontre une serie de 
failles inverses a forte pente sud dans 
les schistes famenniens et frasniens (rap­
port inedit du Service Geologiqu~ ~e 
Belgique: Plaine de Pocant, 13 JUln 1969). 
De telles failles sont encore frequentes 
dans Le Bassin de NeuFchftt.eau (ASSELBERGHS, 
1946, p . 498). 

Les failles longitudinales nor­
males subverticales ou a forte pente sud 
avec affaissement des compartiments sud 
ne sont pas tres courantes dan~ ~es Ard~n­
nes et elles semblent caracterlser prln­
cipalement Ie bord sud du Bassin ~e Dinant. 
La- faille de Lamsoul est a present ~onnue 
longitudinalement sur pres de 29 km avec 
un rejet maximal de 1000-1300 m (LEBLANC, 
1956 et 1977; VANDENVEN, 1973 et 1975 ~t, 
nos observations). Vers l'ouest, au del a 
de la vallee de la Lomme, son rejet dimi­
nue et elle serait prise en relais par la 
faille de Jemelle et par une faille a for­
te pente sud, a rejet normal mode:e et mi­
neralisee en barytine et en fluorIne au 
nord de Ave et Auffe, dans Ie prolongement 
occidental de l'Anticlinal de Wavreille 
~COEN, 1983 et nos observations i~edites). 
Dans la vallee de la Meuse, la faIlle de 
Vireux provoque egalement l'affaissement 
du compartiment sud. Cet accident d'allu­
re subverticale ou a forte pente sud est 
nettement posterieur aux plis et presente 
un rejet normal de pres de 400 m. La 
faille de Vireux est associee a des cassu­
res satellites subverticales E-W et N-S. 
Les plans de fracture presentent des 
stries de glissement verticales et sont . 
remplies de breche mineralisees en barytl­
ne, en fluorine et en galene (CALEMBERT 
et VAN LECKWIJCK, 1942; ASSELBE~GHS, 1946, 
p. 518 et BEUGNIES, 1966). La faille.de 
Vireux a la meme signification tectonIque 
que les failles de Lamsoul et de Jemelle 
ainsi que la faille mineralisee au nord 
de Ave et Auffe, et caracterise avec elles 
l'episode tardif de distension de la phase 
majeure de l'orogenese hersynienne: T?u­
tes ces failles sont alignees longltudlna­
lement dans la partie sud du Bassin de 
Dinant et en particulier entre Beauraing 
et Marche ou la faille du Midi, subhori­
zontale sous la partie mediane du Bassin 
de Dinant, s'inflechit et plonge vers les 
grandes profondeurs (GRAULICH, 1980). La 
question se pose des lors s'il y a une re­
lation entre l'existence et la position 
des failles normales d'une part et Ie fle­
chissement de la faille du Midi d'autre 
part dans Ie sens ou Ie mouvement de ta~­

sement au sud des failles normales auralt 
ete aide par la presence d'une discontinui­
te majeure assez fortement inclinee a gran­
de profondeur. 
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CONCLUS ION S. 

L'elaboration d'une nouvelle car­
te geologique de la region du Parc de 
Lesse et Lomme a permis de lever plusi.eurs 
imprecisions du trace des limites litholo­
giques et des failles. La structure tec­
tonique, encore tres mal connue, a fait 
l'objet d'une attention particuliere. 

Le trait Ie plus marquant de la 
geologique de la region cartographiee est 
Ie chevauchement des Perees auquel se rat ­
tachent la klippe du Bois Niau (COEN, 
1977) et Ie lambeau des perees. C'est un 
chevauchement du sud vers Ie nord des cal­
caires mesodevoniens souligne par une sur­
face de translation (la faille des Perees), 
plissee par des plis droits et recoupee 
par une faille inverse. Les racines du 
chevauchement doivent etre recherchees 
dans les schistes couviniens situee plus 
au sud. II s'agit probablement d'un de­
collement localise dans les schistes meso­
devoniens et d'un rejet approximatif de 
1500 metres. 

Les grands plis longitudinaux 
adoptent plusieurs styles tectoniques. 
L'ensemble calcaire mesodevonien est de­
forme en plis droits ou en plis fortemert 
deverses vers Ie nord qui se succedent du 
sud au nord selon un ordre determine. 
Dans les calcaires mesodevoniens, la se­
quence type est : un anticlinal droit, un 
anticlinal fortement deverse vers Ie nord, 
un synclinal droit et un synclinal forte­
ment deverse vers Ie nord; ces differentes 
structures sont plus ou moins developpees 
selon les cas. Les gres eo devoniens qui 
forment Ie coeur des anticlinaux ne montre 
qu'un seul style en plis moderement dever­
ses. II y a donc une importante disharmo­
nie entre Ie plissement des gres eodevo­
niens et celui des calcaires mesodevoniens. 
Nous avons aussi pu montrer que, dans les 
calcaires mesodevoniens, les plis forte­
ment deverses vers Ie nord sont anterieurs 
aux plis droits ou dejetes vers Ie nord. 

Le prolongement occidental de la 
faille de Lamsoul a ete reconnu jusqu'a 
Eprave; l'ampleur de son rejet va crois­
sant d'est en ouest jusqu'a depasser 
100 metres entre les vallees de la Wamme 
et de la Lomme et ensuite il diminue vers 
Eprave ou il ne depasse plus 200 metres. 
La faille de Forrieres (faille inverse) 
se suit egalement vers l'ouest jusque Han. 
D'autres failles longitudinales ont ete 
reconnues : la faille de Jemelle (normale) 
et les failles inverses de la Martinette 
et du Chenet. 

Les structures tectoniques rencon­
trees dans Ie Parc de Lesse et Lomme peu­
vent etre classees en structures longitu­
dinales et en structures transversales 
selon la chronologie suivante : 

A.	 Structures appartenant a la phase ma­
jeure de l'orogenese hercynienne (com­
pression S-N ou SSE-NNW) avec dans 
i'ordre : 
1.	 des plis longitudinaux fortement dever­

ses vers Ie nord; 
2.	 un chevauchement relativement mineur; 
3.	 des plis longitudinaux droits ou deje­

tes vers Ie nord; 
4.	 des failles longitudinales inverses a 

pente forte sud (eventuellement contem­
poraines des plis droits); 
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5.	 des failles longitudinales normales 
de distension tres redressees a pen­
te sud, par endroits mineralisees et 
associees probablement aux petites 
failles transversales subverticales 
et frequemment mineralisees. 

B.	 Structures appartenant a une phase tar­
dive (compression E-W) 
- des plis transversaux orientes N-S; 
- des dislocations tardives. 

La phase majeure de l'orogenese 
hercynienne peut donc etre decomposee en 
une suite de 40u 5 episodes de deformation 
qui se sont manifestes successivement en 
reponse a une evolution continue de l'etat 
de contrainte qui a provoque Ie redresse­
ment du plan d'aplatissement maximal de la 
deformation puis un relachement de l'inten­
site de celle-ci. 

Ces conclusions peuvent etre 
etendues a une region plus vaste que stric­
tement Ie secteur etudie car des structu­
res similaires sont connues par ailleurs 
dans d'autres endroits du bord sud du Bas­
sin de Dinant. Certaines elements tectoni­
ques observes dans Ie Parc de Lesse et 
Lomme se retrouvent egalement dans Ie bord 
nord du Bassin de Dinant et dans la Haute 
Ardenne (failles de chevauchement a faible 
pente et deformations transversales tardi­
ves) tandis que d'autres semblent restrein­
tes au bord sud du Bassin de Dinant (fail ­
les normales longitudinales qui provoquent 
un affaissement du compartiment sud). 
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